
Concours de poulains à Jeuss 14.09.2021 
 

Le traditionnel concours de poulains s’est déroulé chez la famille Spring à Jeuss par 
un temps ensoleillé. De nombreux spectateurs étaient présents et l’ambiance était 
agréable. Les éleveurs du Jura sont également venus à Jeuss et l’ancien président 
de la FSFM Ernest Schläfli était également parmi les spectateurs. 40 poulains étaient 
inscrits. Selon Bruno Spring il s’agit d’un nouveau record. Il y avait également une 
première cette fois-ci. Avec ce nombre élevé, le championnat a été organisé 
séparément pour les poulains mâles et les pouliches avec un pointage total minimum 
de 22 points. Il y avait 9 poulains mâles et 6 pouliches au rappel. 
1ère place poulains mâles : Etienne (Ethan) notes 888 de Erich Krebs 
1ère place pouliches : Ella (Expresso) notes 988 de Jean-Marie Ducry 
 
Un produit de croisement intéressant 
Un poulain n’a été identifié que parce qu’il est un croisement entre un franches-
montagnes et une autre race. Il n’a pas obtenu de note, mais seules les données les 
plus importantes pour le passeport ont été enregistrées. Le croisement était 
néanmoins intéressant : le père était un franches-montagnes et la mère une jument 
lourde à sang froid. La race n’a pas été mentionnée, mais je pense qu’elle est 
ardennaise ou comtoise. Ce poulain lui-même semblait bien fait à mes yeux. Poids 
moyen, bonnes proportions et allures élégantes avec un mouvement en avant. Si la 
FSFM réintroduit du sang étranger dans la race, elle devrait envisager cette 
possibilité en plus des « races sportives ». Le sang comtois circule également dans 
la race FM. 
 
Noter les poulains : oui ou non ? 
Le concours des poulains a toujours été un tradition. C’est un rassemblement 
d’éleveurs. Les descendants des différents étalons et le standard de la race sont 
comparés. Dans le passé, les poulains étaient notés de manière uniforme : 80 
points : excellent / 79 points : bon à très bon / 78 points : satisfaisant. Aujourd’hui, ils 
sont classés avec 3 notes partielles (type/conformation/allure). Le calcul de la valeur 
d’élevage des parents n’est pas inclus. On peut se 
demander s’il est vraiment utile aujourd’hui d’attribuer 
des notes aux poulains en rapport de la baisse des 
taux de natalité. Quelles sont les raisons qui militent 
contre la notation aujourd’hui ? 

 Tous les poulains des différents lignées/étalons 
sont mis dans le même panier. 

 Le danger/la tentation est trop grande pour que les 
manquements/les défauts de la progéniture des 
« étalons préférés » soient minimisés ou négligés. 

 Dans le cas des lignées non préférées ou d’étalons 
bases, on recherche très fortement les défauts et 
les déficiences, quasiment le cheveux sur la soupe, 
au lieu de souligner les côtés positifs. 

 Il y a des poulains de différents groupes d’âge au 
concours. On peut y voir des poulains âgés de 1 à 8 
mois. Même à l’âge moyen de 6 mois, le 
développement des poulains est différent. 

 Les poulains obtenant des notes non 
attendues/désirées du point de vue de l’éleveur ne 



sont pas élevés. (Il s’agit également de poulains bien notés). 

 Les non-dit dans le public: donne l’impression qu’on attribue les notes à l’éleveurs 
au lieu de les attribuer au poulain. 

Cela vaudrait la peine d’essayer d’organiser des concours de poulains dans toute la 
Suisse sans attribuer de note. Les poulains pourraient être classés entre « ne pas 
élever » (en cas de graves défauts de conformation) et « élever ». L’éleveur est libre 
de décider d’élever ou non le poulain sans pression. Un rappel peut également être 
effectué : par exemple : Des poulains qui ont particulièrement attiré l’attention ou des 
poulains qui descendent du même père. Il serait aussi certainement intéressant de 
voir quels sont les effets d’un tel concours de poulains sans note. 
Par exemple : 

- sur la population, 
- sur le nombre de jeunes chevaux lors du test en terrain, 
- la diversité des lignées, 
- la sélection des étalons. 

Je doute que les éleveurs abandonnent les notes des poulains. Ils voient un besoin 
de confirmation de leur élevage et de leur succès. Ce serait un obstacle de taille pour 
une alternative ou d’autres idées. D’autres suggestions telles qu’un apport de sang 
frais pour la race seront volontiers acceptées, mais la forme poussiéreuse avec 
l’attribution des notes aux concours de poulains sera conservée. Ils s’obstinent à la 
faire, même s’ils savent que les notes des poulains ne sont pas significatives et ne 
servent à rien. Lorsqu’ils ont trois ans pour le test en terrain ou six ans lorsqu’ils sont 
adultes, tout est tès différents ! 
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